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La question protestante au XVIIe siècle 

Licence 2 – histoire moderne

Florent Quellier



I- La Religion Prétendue 
Réformée (R.P.R)



1) Les divergences doctrinales



Gravure attribuée à Matthieu Gerung, début 
XVIe siècle. 

indulgence

Babylone ou la 
grande 

prostituée

La cuisine pontificale ou 
« papiste »



Les divergences 
doctrinales

(1) l’Ecriture seule 

(2) Seule la foi sauve 

(3) Le sacerdoce universel 

(4) La doctrine de la présence réelle 



Les doctrines de la présence réelle 

Catholique : la transsubstantiation, présence réelle corporelle dans le 
pain et le vin, la substance de ces derniers étant transformée en corps 
et sang du Christ

__________________________________

Protestant 

Luthérien : la consubstantiation, présence réelle corporelle dans le pain 
et le vin mais la substance de ces derniers demeurent inchangée. 

Calviniste : présence réelle spirituelle donnée par la grâce en même 
temps que la réception dans la foi du pain et du vin.



2) Une rupture avec des 
pratiques séculaires



Système presbytéro-synodal 

Fidèles

Élection  

Consistoire : les 
anciens

Pasteur 
Prédication 
Instruction

Administration des 
deux sacrements 

Administration 
de l’église

Encadrement 
religieux et 
moral des 

fidèles

horizontalité



3) La présence protestante aux 
XVIe-XVIIe siècles



calvinistes

luthériens

1562 1598 1670 1682

Protestants 2 000 000 1 250 000 1 000 000 734 000

% pop.  
totale

10 % 6 % 5 % 3,6 %



II- L’édit de Nantes, un pis-aller 
provisoire



1) L’édit de Nantes : avant tout un 
édit politique 



2) La longue marche vers la 
révocation 



Assassinat d'Henri IV par Ravaillac dans la Rue de la Ferronnerie le 14 mai 1610, estampe, 
BNF.

Ravaillac

Henri IV

Deux coups 
de couteau



Louis XIII

Cardinal de 
Richelieu

La Rochelle

Sainte 
Marguerite

Dragon : l’hérésie

Évêque de 
Maillezais

1621-1629 : dernières 
guerres de religion

Pierre Courtilleau, Entrée de Louis XIII à La Rochelle le 1er novembre 1628, 
huile sur toile, 1,85 x 1,43 m., 2nd XVIIe siècle, musée d’Orbigny-Bernon, 
La Rochelle.

Siège de La Rochelle 
1627-1628

1629 édit de grâce d’Alès 



3) Convertir à tout prix 



a- la controverse : 
une persuasion par la parole



b- acheter les conversions 



c- par la contrainte physique :
les dragonnades (1681-1685)



Le dragon missionnaire, gravure, XVIIe siècle



III- L’édit de Fontainebleau et ses 
conséquences



1- les motivations de la 
révocation 



a- un contexte jugé favorable  



b- sentiments religieux du roi 



Marly, mercredi 16 mai 1696

C'est quelque chose d'inconcevable comme le grand homme [Louis XIV] est
simple en fait de religion, car, pour le reste, il ne l'est pas. Cela vient de ce
qu'il n'a jamais rien appris des choses de la religion, n'a jamais lu la Bible, et
croit tout bonnement ce qu'on lui débite à ce sujet. D'ailleurs, quand il avait
une maîtresse qui n'était pas dévote, il ne l'était pas non plus; Maintenant
qu'il est devenu amoureux d'une femme qui ne parle que de pénitence, il
croit tout ce qu'elle lui dit, à tel point que le confesseur et la dame sont
souvent en désaccord, car il croit plutôt la dame que le confesseur. Mais il ne
veut pas se donner la peine de rechercher par lui-même ce que c'est, à
proprement parler, que la religion...

Madame Palatine



c- un péril huguenot ? 



d- une clameur catholique, 
un murmure protestant 



2- Révoquer l’irrévocable : 
l’édit de Fontainebleau



La démolition du temple de Charenton en 
octobre 1685  
Anonyme, La destruction du temple de Charenton le 
29 octobre 1685 suivant la révocation de l’édit de 
Nantes, fin XVIIe s., BnF, (gravure catholique).

Anonyme, Les supost de satan asembles pour la 
destruction du temple de Charanton, 1685, Bnf
(gravure protestante).



3- Les protestants français face à 
la révocation : l’exil, la résistance 
passive ou l’insurrection armée



a- l’exil (le Refuge)

Les places du Refuge

(Drévillon, H., Les rois absolus, Paris, Belin, 
2011, p. 383)



b- les Nouveaux Catholiques (NC) 
et le « Désert »



c- la révolte des Camisards (1702-
1704)


